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Lettre aux Amis du 7 septembre 2025.    

   

Mercredi 3 septembre 2025 

9h30, Je suis à Dimane pour la réunion mensuelle des évêques présidée par Sa Béatitude 

notre Patriarche Raï. Après la prière et la lecture du compte-rendu de la réunion du mois 
passé, Sa Béatitude a demandé à S. Exc. Mgr Paul Matar et à moi-même de présenter 
les conclusions de notre tournée auprès des leaders politiques chrétiens. J’ai résumé 

ainsi les conclusions auxquelles nous avons abouti :  

« - Ils ont tous apprécié l’initiative de l’Église et mis en valeur le rôle du Patriarcat.  

- Ils ont convenu de se prêter à la démarche de la purification de la mémoire mais, 

pour certains, sans revenir au passé.  

- Ils ont convenu que la purification de la mémoire nécessite une feuille de route 

précisant les étapes et les modes d’application, et qu’elle soit effectuée, pour certains, 

d’abord entre chrétiens puis entre Libanais, et pour d’autres, entre Libanais d’abord 

puis entre chrétiens.  

- Ils ont proposé d’instaurer un dialogue national entre toutes les composantes 

libanaises en vue de se mettre d’accord sur un plan d’avenir pour affronter les 
dangers qui guettent le Liban et sur les constantes nationales et les fondements de 

l’édification du nouveau Liban.  

- Quant à nous, dans la commission, nous allons poursuivre notre démarche auprès 

des autres leaders chrétiens et libanais ».  

Nous avons discuté ensuite de la situation tendue au Liban après la prolongation de la 

mission de la FINUL et en attendant la ratification par le gouvernement du plan de 

l’armée pour le monopole des armes, alors que les attaques israéliennes au Liban se 

poursuivent tous les jours. Le communiqué final en dit bien la teneur :  

« 1 – Les Pères notent en ces jours critiques le sentiment croissant chez les Libanais 

de devoir profiter de l’opportunité offerte au niveau arabe et international pour 

récupérer la souveraineté de l’État sur tout le territoire libanais et de l’invitation à 

l’unité autour des institutions constitutionnelles. Ils considèrent que c’est l’élément 
fondamental pour la réussite des tentatives de sortir le Liban de sa longue épreuve.  

2 – Les Pères accueillent favorablement l’entente internationale sur la prolongation 

des Forces Internationales des Nations Unies au Liban-Sud FINUL pour seize mois 

et pour la dernière fois. Ils espèrent que cette entente se traduise par l’appui 

nécessaire à l’Armée et aux Forces de sécurité libanaises de sorte que cette dernière 

prolongation soit la conclusion convenable pour le salut du Liban.   

3 – Les Pères saluent les efforts déployés par l’Armée pour s’acquitter de la mission 

confiée par le pouvoir exécutif concernant le ramassage des armes, palestiniennes et 

locales, dans tout le pays. Ils présentent au commandement de l’armée leurs 

condoléances pour les martyrs tombés en accomplissant leur devoir.  
4 – Les pères espèrent la bonne préparation des contacts prévus entre Beyrouth et 
Damas, soit pour délimiter les frontières et assurer leur sécurité, soit pour trancher 

la question des prisonniers syriens au Liban et des disparus libanais en Syrie. Ils 

voient dans l’entente des deux capitales pour les intérêts communs un pas positif 

pouvant faciliter la solution du conflit avec Israël et la reprise de la santé du Sud.  
5 - Les Pères saluent les efforts des responsables de l'Éducation dans les secteurs 

public et privé pour faciliter la scolarisation des enfants dans des conditions 
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sécuritaires et économiques pressantes. Ils encouragent les acteurs de la famille 

éducative dans les écoles catholiques à traiter avec responsabilité et franchise dans 

la gestion des questions financières de sorte à assurer la répartition juste entre les 

fardeaux de la mission éducative et le bien suprême des élèves ».   

  
Vendredi 5 septembre 2025  
Un Conseil des ministres crucial et tant attendu par les Libanais est réuni au palais 

présidentiel de Baabda en vue d’entériner le plan de l’armée pour le monopole des 

armes. Au terme de la réunion qui a duré plus de quatre heures (15h00-19h00), le 

ministre de l’Information Dr Paul Morcos a déclaré :  

« Lors de la réunion, le président de la République a réitéré sa condamnation des 

attaques israéliennes qui se poursuivent sur le Liban et demandé aux États-Unis de 

faire pression sur Israël pour se retirer des points qu’il occupe au Liban. Il a 

également salué les efforts de la diplomatie libanaise qui ont accompagné le 

renouvellement du mandat de la FINUL, considérant cette décision comme une 

victoire pour le Liban ». « De son côté, le Premier ministre, Nawaf Salam, a mis en 

garde contre le fait qu'il n’y aura pas d’investissements étrangers au Liban tant que 
les conditions de sécurité et de stabilité ne seront pas réunies dans le pays, et c’est ce 

dont je me suis assuré lors de mes visites en France et en Égypte ». « Le Conseil des 

ministres a écouté les explications du commandant en chef de l'armée (général 

Rodolph Haykal) sur le monopole des armes et l'a bien accueilli. Le gouvernement a 

décidé de garder confidentiels les détails de ce plan. Le commandement de l’armée 

présentera un rapport mensuel au Conseil des ministres concernant l'application du 

plan ». « L’armée libanaise commencera à mettre en œuvre le plan selon les moyens 

disponibles. Des contraintes liées à cette application ont en effet été exposées par le 

général Haykal et elles sont liées tant au plan lui-même qu'à l'armée et aux 

conditions imposées par Israël ». « Le gouvernement libanais s’engage à élaborer 

une stratégie de sécurité nationale, dans le cadre de la mise en œuvre du principe de 

l’autorité exclusive de l’État sur l’ensemble de son territoire et du monopole des 
armes entre ses mains ». « Le Liban insiste sur l’application intégrale de la résolution 

1701 du Conseil de sécurité de l'ONU et refuse tout morcellement de l’accord de 

cessez-le-feu. Toute avancée dans la proposition américaine reste conditionnée par 

l’engagement des autres parties, y compris Israël ».                  

  

Samedi 6 septembre 2025  

17h00 : J’ai présidé, à l’évêché, la messe de la fête de la famille et des jubilés d’argent 

et d’or pour les époux venus des différentes paroisses du diocèse avec leurs enfants et 

petits-enfants. C’est devenu une fête traditionnelle organisée chaque année par la 

commission diocésaine de la famille et une occasion pour les époux de renouveler la 
promesse d’amour qu’ils ont échangée il y a 25 ou 50 ans. Dans mon sermon, j’ai dit :  
« Pour affronter les défis dangereux qui menacent la famille, notre société 

d’aujourd’hui a besoin de familles qui croient en Dieu et en sa volonté de sauver 

l’humanité ; de familles qui traduisent leur foi en actes pour que leur vie devienne 

un témoignage d’amour, de pardon, de réconciliation et de solidarité ; de familles qui 

prient pour  devenir une communauté qui dialogue avec Dieu et se nourrit de sa 

Parole et des sacrements ; de familles qui éduquent à la paix et refusent la haine, la 
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violence et la vengeance pour se mettre au service de l’homme dans sa liberté et sa 

dignité. L’Église s’engage à vos côtés pour que la famille soit préservée dans ses 

valeurs et la pureté de ses mœurs afin qu’elle soit le noyau fondamental pour réédifier 

la société et la patrie, le Liban-message, sur les bases de la liberté, de la dignité, de la 

charité et du vivre ensemble dans le respect de la diversité. Car c’est dans les familles 
que se construit l’avenir des peuples, selon le pape Léon XIV ».       
Je signale que juste avant cette célébration, j’avais présidé, à Smarjbayl, les funérailles 

d’un jeune de 33 ans, proche de notre famille, Jérôme Charles Bassil, décédé après un 

combat avec le cancer. Un adjudant-chef aux Forces de Sécurité Intérieure, Jérôme a 

été élevé à la prière et selon les valeurs évangéliques dans une famille chrétienne 

engagée au service de l’Église, de la société et de la patrie. Il a accepté de porter la croix 

avec le Christ dans la prière et l’attente de le rencontrer au ciel dans la paix intérieure ; 

ce qui a donné le moral à sa famille déjà confiante en la volonté de Dieu. Il a passé ses 

derniers moments à l’hôpital à prier le chapelet entouré de sa famille et du curé, P. Elie 

Saadé. Arrivé au dernier 'je vous salue Marie', il a répété : priez pour moi pauvre pécheur 

maintenant et à l’heure de ma mort ; amen ; et il a rendu l’âme à Dieu dans les bras de 

Marie qui l’a accueilli comme elle a accueilli son fils lors de sa descente de la croix ! 
Nous avons vu cela, en famille, comme un signe de l’amour de Dieu par Marie !  

  

Dimanche 7 septembre 2025  

A Dimane, Sa Béatitude notre Patriarche Cardinal Raï a présidé la messe du 14ème 

dimanche du temps de Pentecôte. Partant de l’évangile du jour, « Jésus chez Marthe et 

Marie » (Luc 10, 38-42), il a dit : « Écouter la parole de Dieu et la mettre en pratique 

est un devoir pour tout homme, et particulièrement pour tout responsable politique et 

administratif. Ces responsables sont appelés à ne pas s’attarder aux futilités, mais à 

revenir à l’essentiel, c’est-à-dire à travailler ensemble, en mettant le bien commun 

au-dessus des intérêts personnels, en vue d’édifier un État de droit et de justice, 

d’encourager le citoyen à préserver sa terre et son identité et à bâtir l’unité nationale. 

Notre patrie ressemble à la réalité de Marthe et Marie : une patrie qui vit un conflit 
entre les préoccupations et les soucis quotidiens, d’un côté, et le besoin de persister 

dans l’essentiel, de l’autre. Notre Liban ressemble à Béthanie ; il est une maison 

ouverte à Dieu mais alourdie par les préoccupations et succombant sous le poids des 

crises économiques, sociales et politiques. Nos responsables doivent revenir à 

l’essentiel, à savoir le vivre-ensemble, la dignité humaine, la liberté et l’égalité, tous 

sous l’égide de la loi. Ces points constituent la meilleure part du pays, qui ne devrait 

pas lui être retirée et dont la perte rendrait tout le reste vain ».  

Donne-nous, Seigneur Jésus, la grâce de tenir l’équilibre entre le souci de t’accueillir 

dans nos maisons et nos familles, et le courage de nous mettre à tes pieds pour écouter 

la Parole de Dieu que tu sèmes dans nos cœurs !  
J’ai terminé la journée à Tannourine pour prendre part, aux côtés de Mgr Pierre Tanios, 
curé et vicaire général, et des paroissiens à la célébration du jubilé d’or de la chorale de 

la paroisse, Notre-Dame de l’Assomption, qui a présenté un récital, avec des voix 

angéliques – caractéristiques de Tannourine – et des chants résumant les 50 années de 

leurs efforts pour la louange de Dieu et la vénération de Marie.  
+ Père Mounir Khairallah, évêque de Batroun   


